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itions dans notre iiliinioro do parlor sont sii«-

. do, co diocèse, «ar quand il s'agit do6^ grandes cérémonies
poïitilicalos, ônuUt. qu'elle" 'ilo convieîincnt i)a8 à un pa^s
do mission toi quo collo-ci

; n^ois quanti il' s'agit â^obsoV
vei^los loVnuditc's ja-cscritos i:our. l'cloct;^ et la récoi)-
t ion des Kyequcs. on dit que co diocèse es^aussi n'gu'Jier
et aussi Lien établi quo ceux do Fraiifo. Pareilloment
X[uand'on veutq»rouvcr que los Prélats de notro Sénii-

j naire no sont pas obligé à assister rEvr-quo dans los Olfi-

.
'^'cc^ PuHtiticaiix, on i)rétond que lo cér nionijiï (ios évè-

. ques n'est -(ait qûo jM.uir los cathédrales et non ] our les'
église.s paroissiales toiles quo la nôtro. mais on s^appuio

.
sur lomôriio céi'éinonial, quand il s'agit de fa iroToiv qu'on
no doit pa? rcndrQ ÎL toi évOqr.o, tel ou tel r!0lhneur.^>.|':t
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poctes?
•JosEi>rr;—ISTous on avons 'assez.

EpiiiyÈME.— Kcouto cncoro un nvot de 3[. Pédard :

'

'i Pour prouj^, qu'il aurait fallu domandor lo consci™
tomont du clergé ot du pou])lo dans l'affaifo présente,
obtenir lo consorito»rent du iJoi^ publier lobrofdii lor.
Février 1820, on s'appuie ,sur les libertés do l'Eglise gaJIi-'
cane/ et on on fait l'éloge.

Mais la manière doiil On a parlé ci-devant des Mbàî-fés
gallicanes ot doiU on on a instruit los jeune* étudiants,"
était> bien difleronto do co qïi'on on dit i)rospntoniont. M.
Bossuet, disai^on, n'est plus i\)fonnaissablo' qufind il dé-

j_foiul ces libertés
;

il affiiihlit les texjes dont il faisait un
SI bol usage contre les protestants. <n ,nû l'o.\-cuse, c'e^sr
qu'il craigjiait un ecliisnio o\ qu'il no'^lrouvait d'autre
jïfoyon do l'éviter qu'on soutenant les quatre fameux ai'ti-
gIcs. Mai^'iujourd'hui ou loue ces mêmes libertés, on "en.
trouve la dtxdrino très-bonne, elle est, diî-on, la sauvo-'

_

garde do la religion, et s:ins elli, l'KgHso sorai'E luiïo ot
li„Orsécutéo do tous côtés

J' Cependant, nous sommes dans dos circonstances bien
difféi-ontes do colles ou so trouvait Bossuet. Car si nous
sommes menacés d'un schisnto on Canada, ce ,sera préci-
sément pour avoir, voiilu faire valoi^bos niemes libertés

.
do l'Eghso gallicane

;
poiw" avoir exigé quo lo bref do

K<^Y. do Telmosso fut enregistré dans les Cours des Pai-le-
montfl qui n'existent point-ici

;
pour avoij- suivi les lor- -

malités prescritofi on Franco pour rérection d'un l^]vGclié..

Si,'ap]-ès_la publication du mandement dO' Mgr. do Québec,
on ^l'out j.as élevé toutes c.es xliiauuhés, tout no jiorait-il
pas res^é-daiis la-palx et l'urdou;? "

/t)SEPir.—C'est biofi terrible^ tout cola. Jamais je n'au-
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